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Bunicul mă prinde de mână şi îmi face semn să tac.
– E nervoasă, zice, după ce buna a intrat în casă. Cred 

că cucoana cu care bea cafele nu s- a prezentat la ,,servi-
ciu”. Aşa păţeşti dacă faci pe şeful cu toată lumea.

Buna iese iar şi noi ne dăm la o parte, să- i facem 
loc. Trece printre noi, ignorându- ne. Intră în grădină, 
de unde se întoarce apoi cu două cepe în mână. Frun-
zele cepelor sunt aproape albastre şi au pe ele un 
praf alburiu. Urcă treptele şi, din uşă, mă întreabă:

– Ţi- a spus?
Mă uit la ea, apoi la bunicul şi nu ştiu ce să fac. Bu-

nicul m- a învăţat că bărbaţii trebuie să ţină unul cu 
altul. Să fie solitari, zice el.

– Las’ că- i spun, zice bunicul. Tu vezi- ţi de treaba ta.
– Domnul era mândru, zice buna, din uşă. El nu se 

scula noaptea, nu stătea la cozi ca toţi oamenii. El nu 
avea copil care poftea unt taman când nu mai era. In-
tră în casă, dar se întoarce imediat. Şi uite acum cine 
vorbeşte de unt, zice, după care se întoarce şi trânteş-
te uşa în urma ei.

Bunicul nu spune nimic. Doar se uită uită într- o 
parte, ca şi când nu ar vrea să- i văd ochii. Mie nu- mi 
place discuţia asta. Nu- mi place când se- ncontrează. 
După un timp se întoarce spre mine şi- mi spune:

– Cam are dreptate. Atunci am jurat să nu mai bag 
în gură, toată viaţa, fărâmă de unt. A fost vremea nă-
pârcilor, zice, şi- mi pune, grijuliu, palma pe creştetul 
capului.

La toamnă am s- o întreb pe doamna învăţătoare 
ce sunt năpârcile.  
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Qui je suis ?
La vie ne permet que très peu de devinettes.
Une chose en commun, on sort tous du sexe de sa 

mère, une fois expulsé du vagin se dessine une pre-
miére identité.

A la naissance on est pas forcément ce qu’on veut, 
ce qu’on aime, déjà  se dessine un premier masque.

Je suis elle.
Marilyn Monroe…

Parce je peux décider qui je suis, ce que je veux 
être. Ils veulent à ma place, les regards, les yeux qui 
me devinent, ils souhaitent que je sois autre, leur su-
jet, leur fantasme, mais surtout pas moi.

Le pouvoir de décision dans la tête, les armes dans 
la bouche.

Je suis.
Je dois faire partie de ce monde.
Je suis de cette époque.

Parfois quand mon corps est trop ivre pour affron-
ter la vie, je décide la mollesse pour toujours, je ne 
fais plus partie de votre monde et je me souviens.  

C’est moi qui descends de l’avion, acclamée par la 
foule. 

 « Est-ce que vous êtes la nouvelle Marilyn », nous po-
uvons acquiescer en quelque sorte, le journaliste 
continue, « vous avez l’air plus sobre que la dernière fois 
que vous êtes venue »

Forcément je charge moins, j’ai pris des résoluti-
ons, ma ligne, le poids de l’image :

Maigrir, grossir, se vider, se remplir, image parfaite 
pour l’amour des foules.

Amour, quand on a du mal à l’accorder à soi, cela 
peut faire sourire. 

Docteur, docteur, docteur, quand ma graisse dé-
serte mon corps, est ce que mon cerveau lui aussi se 
liquéfie un peu ?

La graisse alimente en énergie mon cerveau, la mai-
greur donne à bouffer aux foules, est ce que mes idées, 
mes sentiments vont disparaitre dans mes urines ?

 « Peut-on penser que vous êtes la nouvelle Marilyn ? »

Julie Pichavant

Syndrome Marilyn
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Moi non, c’est juste la robe qui a changé, le sexe 
peut être, la quantité de sexe change la femme, je 
suis moins consommée, j’ai les jambes qui touchent 
le sol, mon cul ne me fais pas souffrir, je n’ai pas déro-
ulé mon tapis menstruel à la sortie de l’avion.

Les plaies ne cicatrisent pas, elles restent béantes, 
affichées sur les gondoles des supermarkets, mais j’ai 
pu sortir de là.

Est ce que je peux sortir de mon épave ? 

Je suis sérigraphiée.
Ouvrages publiés sur ma personne : environ 150, 

31 films, une ordure de président dans mon lit, mon 
pseudonyme : Zelda Zonk

Je suis une tragédie du Mercantilisme  : plus 
d’argent rapporté avec mon mythe depuis ma mort 
que la compagnie américaine TWA. Mon mythe est 
une vérité rentable.

Donc  je rapporte pas mal de fric.
Là ou je suis, j’en ai pas besoin, c’est pas mainte-

nant  que je vais m’acheter, me racheter. 
Quel héritage je laisse aux femmes ?
Je me recycle.

Je me lave de moi-même en exhibant ma face au 
monde. 

Tu veux voir le fond :                          
J’enmerde les Kennedy, Blanche Neige et les 7 na-

ins, les cartes postales à mon effigie, que c’est triste 
d’être assez con pour envoyer la photo d’une morte, et 
faut voir comment ?

Pas la peine de dire tout le bien que je pense de la 
société Anna Freud, fille du défunt père de la psychana-
lyse, et de ceux qui téléchargent mon cul sur internet….. 

Hier j’ai rêvé que j’escaladais une montagne de sa-
voir pour me hisser chez Rilke.

« Qui donc si je criais m’entendrait depuis les rangs 
des anges ?»

   
Je me réveille   sombre. Aujourd’hui rayonne et 

sonne creux.
Moi j’avorte 13 fois, je me passe de vésicule biliaire, 

j’occulte le passé pour devenir moi, qui je veux, je 
change 10 fois de famille d’accueil, je me fous à poil 
dans l’église et me branle devant le curé……..

 

Marilyn, elle pénètre un espace sourit, non, 
s’excuse d’un sourire : «  pardon d’être là, désolée, su-
is-je à ma place ? »

Vous me voyez, vous avez envie de me baiser ?
Ne soyez pas déçu, mes envies sont trashs, mes 

désirs sont à la hauteur de l’amour reçu pendant 
l’enfance, sinistre, en manque, une goutte d’amour, je 
ne sais pas refuser.

Je suce pour pas grand-chose, je ne sais pas dire 
non, c’est gratuit,.

Il suffit que tu me ramasses tu m’attires à toi et  je 
m’enroule au milieu des linceuls, et  sentir la chaleur 
qui existe à ce moment précis, ça me remplit.

Alors je m’installe sur ton sexe sans capote, parce 
qu’on m’a dit qu’il fallait en mettre…

Quelle chance pour toi, croisée seule dans un bar, 
tu n’as pas eu grand-chose à débourser, des bulles de 
champagne, de préférence un Don Pérignon et je te 
suis par la main, comme une gamine perdue dans un 
parc.

La  seule maniére d’exister devenir une  autre 
T’arrives à t’incarner toi ?

Méthode marilyn : Mode d’emploi
Au petit-déjeuner: café, lait, jus de carotte, thé 

avec gin, Bloody Mary, jus de pamplemousse.
Boissons Légères : Ginger ale
Boissons Fortes : vodka Martini, Scotch whisky, bo-

urbon, vermouth, vin, daiquiri, xérès.
Consommation de barbituriques, hypnotiques, 

amphétamines, antidépresseurs, narcotiques.
Librium, Nembutal, hydrate de chloral, Phénergan.

Des médicaments dans la bouche, dans le sang, 
dans la tête, dans le cul…laver son  angoisse en in-
gérant 

Est-ce qu’engager son physique contamine le psy-
chisme ?

Bien sûr quelle question ? On s’en pose toujours 
trop, pas assez, en tout cas pas les bonnes.

Surtout je suis prête à tout, à me vendre, car je 
veux faire parler de moi, n’importe quelle langue, je 
veux être dans vos bouches.

1948  : Modification couleur des cheveux et de la 
coiffure, gonflement des cheveux par électrolyse, dé-
coloration  du  blond cendré au blond platine. 
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Correction des dents de devant, par le port d’un 
appareil pendant la nuit.

1950 : Retouche du nez et du menton, introducti-
on d’une prothèse en silicone en forme de croissant 
dans sa mâchoire inférieure pour adoucir la ligne du 
menton.

Éradication d’une bosse sur le nez.

«  Essaye de sourire en tirant ta lèvre supérieure 
vers le bas »

Ce n’est pas  facile.

« Mon désir de me montrer nue et tous mes rêves au-
tour de ce désir n’étaient entachés ni de culpabilité ni de 
sens du péché. Lorsque je rêvais  que des gens me regar-
daient, je me sentais moins seule »

Toute sa carriére, utilisation de son potentiel au 
maximum 

Du regard, vous m’avez découpé, mon corps ne 
pèse plus bien lourd en dollars, mon visage reste pré-
sent à jamais, au-delà du mythe,

Je suis, je reste…….. 

Ils clament que le sexe fait vendre, je crois que la 
terre entière est au courant

Avez-vous été victime d’attouchements pendant 
l’enfance, ou d’une double pénétration à l’adolescence,  
pour nous tous vous êtes  un objet sexuel,  vous vous 
livrez sans retenues, votre enfance fut douloureuse, 
elle doit avoir été sordide.

Toujours pareil, je ne sais pas quoi répondre, 
préfère qu’on trouve un peu d’intérêt, donc acquies-
ce, fais la naïve.

Mais je peux dire qu’on peut être utilisé comme un 
objet sans rapport avec la sexualité, parfois ça pertur-
be autant que ce qui est vu comme le pire,  mon sexe.

Mon image livrée au monde, qui court toujours, 
échappée, hors de moi, il faudrait aller aussi vite que 
le temps.

Être un objet, c’est prendre forme dans un monde 
matérialiste, donc amour absent

On aime les objets par dépit, pour se consoler 
d’être déjà mort à soi. 

Où est la chair ?, vous vous rendez compte qu’il n’y 
a plus de chair.

T’arrives à t’incarner toi ?

Et je sers, et j’étouffe avec mon image la voix de la 
honte et du jugement…

Impression de saleté, collée au corps, sur l’âme, 
l’impression de répandre son sang menstruel sur le 
sol au milieu d’inconnus.

La première fois, lorsque l’on réalise sa solitude, la 
survie ne dépend que de cela, de sa  capacité à deve-
nir seule, à ne compter que sur soi. Cette volonté que 
l’on a de se construire…..

Lorsque le manque est acceptable, seule.
Faire tous les sacrifices pour se créer une image 

Qui je suis ? Si lointains
Ces mots qui nous définissent par contours, si loin-

tains, traversées silencieuses.
T’arrive à t’incarner toi ?
Les mots, traduction circulaire sans possibilité 

d’atteindre le centre.

Miroir, mon beau miroir, évite de refléter ce que je 
suis, je ne veux pas savoir, la femme invisible à soi.

Je vous passe l’éloge des barbituriques, c’est telle-
ment commun :

Comme aurait pu le faire Brecht, je vous propose 
de choisir ma fin.

Taper 1  :  suicide, la pauvre Marilyne ne supporte 
pas ses échecs dans la profession, dans sa vie affective 

Taper 2 : meurtre, plusieurs possibilités, choisissez 
celles qui vous excitent le plus.

Conclusion : je suis un morceau de viande

Maman je voudrais te dire, écrire, je souhaite que 
tu dégustes te demander ce qui a bien pu te passer 
par la tête le jour où tu as décidé d’engrosser ton pe-
tit corps. Tu ne  pouvais pas y réfléchir à deux fois, 
parce que moi, je retiens tes enseignements, moi je 
n’en veux pas. Interruptions  volontaires  de grosses-
se à répétition, pour moi il s’agit d’IVG en série.

Une véritable serial killeuse de gosses en devenir.
IVG, Impossible de Vivre en Général et en particulier.
Mais tu ne m’as pas raté, on me baise beaucoup.

«  Pourtant, on ne peut pas se contenter de coucher 
pour prendre le chemin de la gloire. Il faut plus bien 
plus. »
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Marilyn retourne dans ton mythe sort de la tête 
des dens

Tous les discours sur l’argent facile, les tentatives 
de protection, les histoires sordides, le dégoût des 
hommes, tout ça pourquoi ? 

Pour me donner la vision la plus salace de my self, 
me donner envie de grimper les échelons de 
l’horreur…

On peut dire que tu n’as pas raté mon éducation, y 
manque juste l’amour, et les chansons douces, pas 
grand-chose, il ne s’agit même pas de berceuses, on 
ne m’embobine pas facilement. 

Merci d’avoir tracé un véritable chemin pour moi, 
celui de l’autoroute de la putasserie.

Bienvenu dans le monde de la féerie, on va bien se 
marrer.

Rapport d’autopsie  : effectué le 5 aout 1962 à 
10h30 par le médecin légiste 

SUICIDE PROBABLE……. Le corps non embaumé 
est celui d’une femme de 36 ans de type caucasien, 
normalement développé, bien nourri, pesant 53 kg 
et mesurant 1m66.

Les cheveux sont blonds et décolorés. Les yeux 
sont bleus.

Le visage, le cou, la poitrine, la partie supérieure 
des  bras et le côté droit de l’abdomen sont atteints 
de lividité cadavérique. La face postérieure des bras 
et des jambes est atteinte d’une discrète lividité ca-
davérique qui disparait à la pression.  

Le cuir chevelu, le front, les joues, les lèvres et le 
menton ne présentent aucun signe de traumatisme. 
L’examen des mains et des ongles ne révèle aucune 
anomalie. 

Examen interne :
Une incision est effectuée pour accéder aux parti-

es internes du thorax et de l’abdomen. 
Les cavités pleurale et abdominale ne contiennent 

aucun excèdent de liquide ou de sang. 
Les organes sont en situation normale les uns par 

rapport aux autres.

Appareil cardio-vasculaire : Le cœur pèse 300g

Les artères coronaires naissent normalement et 
ont une distribution normale 

L’aorte a une paroi lisse, jaune et brillante.     

Appareil respiratoire : Le poumon droit pèse 465g, 
et le poumon gauche, 420g. Les deux poumons pré-
sentent de légères traces d’œdème. La surface est 
rouge sombre et marbrée 

Foie et système biliaire : Le foie pèse 1890g. La sur-
face est brun foncé et lisse 

Plusieurs coupes du foie présentent une accentua-
tion du motif  lobulaire, mais on ne constate ni hé-
morragie ni tumeur.

Appareil urinaire : Les deux reins pèsent 350g. Leur 
capsule s’enlève  facilement. La dissection met au jour 
une légère congestion du parenchyme. La surface du 
péritoine est lisse. La vessie contient environ 150cc 
d’un liquide jaune paille limpide. La  muqueuse n’est 
pas altérée 

Être une Marilyn …
Devenir un monstre, une créature construite de 

toutes pièces : 
Propre sur moi, propre dedans moi, on ne sait ja-

mais si je tombe dans un filet mortuaire.
Souriante malgré les morsures. 
Le sourire en étiquette.
Une véritable carte de visite.
Se traîner au-delà des limites, faire ramper sa car-

casse jusqu’à la mort…
T’arrives à t’incarner toi ?

Vous êtes venus pour Marilyn, elle est morte….
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În fiecare creaţie a sa, Ivo Andrić, laureatul premiu-
lui Nobel în 1961, se dovedeşte a fi un gânditor inspi-
rat, un umanist profund şi un virtuoz al logosului-un 
artist, numit pe drept cuvânt un Homer balcanic. În 
fiecare operă a sa, Andrić înfăptuieşte, pe baza ca-
noanelor logicii sale artistice de excepţie o evaluare 
bine determinată, de ordin psihologico-istoric şi eti-
co-social. În tot ceea ce a aşternut pe hârtie, contem-
plarea şi meditaţia sunt discret zugrăvite de cromati-
ca sensibilităţii ce aprinde iminent scânteia rezonan-
ţei emoţionale în sufletul fiecărui cititor în contact cu 
opera sa.

Marii creatori, asemenea marilor evenimente isto-
rice influenţează, prin opera lor, psihologia oameni-
lor, a naţiunilor chiar, metamorfozându-le, înnobilân-
du-le, apropiindu-le spiritual, mai ales dacă este vor-
ba despre popoare cu trăsături naţionale apropiate, 
cristalizate de-a lungul veacurilor 
sub imperiul aceluiaşi destin isto-
ric. În acest sens, opera lui Andrić 
este poate mai apropiată de lumea 
balcanică, de cititorul slav, fără să 
fie însă privată, ca orice mare crea-
ţie, de elementul cosmic şi univer-
sal cu orizonturi largi spre om şi 
lume în general.

Ivo Andrić aparţine generaţiei 
de scriitori care a păşit în literatură 
în ajunul Primului război mondial. 
Primele sale creaţii, poeme în pro-
ză vor fi întâmpinate cu căldură de 
către critică şi cititori. Problemele 
grave ale epocii, incertitudinea şi 
neliniştea în faţa unui viitor care se 
anunţa sumbru şi ameninţător, ne-
împăcarea cu o ordine socială ne-

dreaptă, roasă de contradicţii îşi vor găsi ecoul în cre-
aţia literară din acei ani. Primele experienţe de viaţă 
dureroase, accentuate de sensibilitatea deosebită a 
creatorului, l-au făcut receptiv la opera filosofului 
existenţialist danez S. Kierkegaard, fără a fi însă un 
adept declarat al filosofiei existenţialiste. Astfel în 
concepţia lui Andrić teza existenţialistă a tragismului 
universal al vieţii nu apare absolutizată, căci în înfrân-
gerea şi căderea fizică a omului el descoperă măreţia 
lui morală şi spirituală. Însingurarea, neliniştea, plicti-
seală, ostilitatea faţă de un mediu veşnic potrivnic, 
sunt elemente care se pot desluşi din întreaga sa cre-
aţie. Ca la toţi umaniştii, însă, omul rămâne acea va-
loare universală, reprezentând măsura tuturor lucru-
rilor, depăşind ermetismul sumbru al angoasei exis-
tenţialiste, al apologiei suferinţei şi a defetismului în 
faţa încercărilor vieţii, retragerii şi izolării în sine, opu-

nându-le credinţa în om şi iubirea 
pentru oameni.

Străduinţa de a pătrunde şi inter-
preta realitatea în toată complexita-
tea şi profunzimea ei, interesul pen-
tru frământările cele mai intime, din 
totdeauna, ale fiinţei umane, con-
fruntată cu ea însăşi, cu mediul şi cu 
clipa în care evoluează, în care îşi ca-
ută o forţă şi o constanţă spirituală 
capabile să echilibreze fragilitatea ei 
pământească şi existenţa efemeră în 
curgerea continuă a timpului, sunt 
reperele principale ale gândirii onto-
logice reflectate în scrierile lui An-
drić.

Ivo Andrić este, fără îndoială, unul 
dintre cei mai traduşi scriitori sârbi 
din ţara noastră. Interesul crescut 

Octavia Nedelcu

Repere ale gândirii ontologice, reflectate în opera 
unui laureat Nobel pentru literatură

Ivo Andrić, Semne lângă drum,traducere din limba sârbă de 
Dragan Stoianovici, Bucureşti, ed. Curtea veche, 2010,  ISBN 978-973-669-948-1, 435 p.
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pentru Andrić se înregistrează imediat după decerna-
rea premiului Nobel pentru literatură (1961) când apa-
re prima traducere a excelentului roman E un pod pe 
Drina/Na Drini ćuprija, în 1962, în tălmăcirea lui Gellu 
Naum şi al Ioanei G. Seber, cu o prefaţă de Dumitru 
Micu, Bucureşti, ELU, după o versiune franceză. Peste 
patru ani, în 1966, sub egida aceleiaşi edituri, apare un 
volum de 16 povestiri, intitulat Povestea cu elefantul 
vizirului/Priča o vezirovom slonu, în traducerea lui Gellu 
Naum şi al Voislavei Stoianovici care semnează şi o 
prefaţă amplă. În anul aurmător, în 1967 apare tradu-
cerea de excepţie a romanului Cronica din Travnic. Vi-
ziri şi consuli/Travnička hronika. Konzulska vremena,  
realizată de Virgil Teodorescu şi Dragan Stoianovici, 
Bucureşti, ELU. După o perioadă îndelungată de acal-
mie, în 2005 începe o nouă fază privind interesul stâr-
nit de opera laureatului Nobel, graţie tălmăcirii lui 
Steva Perinaţ şi Ion Pachia Tatomirescu a romanului 
Curtea blestemată/Prokleta avlija, Timişoara, Editura 
Sârbilor din România. Trebuie menţionată, de aseme-
nea, o traducere de sertar care nu a văzut încă lumina 
tiparului semnată de profesorul Dorin Gămulescu. 
Este vorba de romanul Domnişoara/Gospodjica care 
tratează alienarea individului de genul feminin, sub 
puterea distrugătoare a banului.

La o jumătate de veac de la decernarea premiului 
Nobel pentru literatură a apărut la sfârşitul anului tre-
cut o nouă traducere a lui Andrić, o operă postumă a 
acestuia, Semne lângă drum/Znakovi pored puta  sem-
nată de Dragan Stoianovici, la editura Curtea Veche, 
cu sprijinul Uniunii Sârbilor din Timişoara. Profesorul 
universitar de logică, Dragan Stoianovici, cunoscut 
traducător din lucrări de specialitate din engleză, 
franceză şi sârbă (K. R. Popper, Societatea deschisă şi 
duşmanii ei, Francis E. Peters, Termenii filozofiei gre-
ceşti, Anthony Flew, Dicţionar de filozofie şi logică, Sve-
tozar Stojanović Meta-etica contemporană, B. Russell, 
Istoria filosofiei occidentale, Leszek Kolakowski, Princi-
palele curente ale marxismului pentru care a premit 
premiul revistei „Sfera politicii” în 2009), se întoarce, 
prin opţiunea pe care o face, la o pasiune mai veche, 
cea de tălmăcitor al lui Andrić. În nota care succede 
acest volum de însemnări, aforisme, reflecţii şi cuge-
tări ale autorului, profesorul Dragan Stoianovici adu-
ce lămuriri privind geneza şi cuprinsul acestei «cro-
nici intime a sufletului său» aşa cum o defineşte  aca-
demicianul şi criticul litear sârb Predrag Palavestra. 
Volumul,  cuprinde patru secţiuni tematice: I. Nelinişti 
din veac II. Pentru scriitor III. Imagini, privelişti umori IV. 
Insomnia consemnate de-a lungul vieţii ca impresii şi 

observaţii despre peisaje naturale sau citadine, din 
ţara natală ori ţările în care a petrecut perioade mai 
lungi sau mai scurte ca diplomat, meditaţii despre 
artă în general, despre literatură şi muzică în special, 
despre viaţă, bătrâneţe şi moarte. Traducătorul a 
omis din volumul original, pe bună dreptate, secţiu-
nea ce viza observaţii şi reflecţii făcute de Andrić des-
pre cuvinte şi expresii idiomatice, intitulată Calenda-
rul de veci al limbii materne, precum şi un număr de 
însemnări ce conţin denumiri geografice sau nume 
de personalităţi nefamiliare pentru cititorul român. 
Volumul inedit al lui Ivo Andrić, Semne lângă drum, 
este o formă de autocunoaştere şi acceptare de sine 
în care autorul se scufundă prin introspecţie, un spa-
ţiu în care dorinţa de autocunoaştere şi iubire se in-
tersectează, traducătorul reuşind cu măiestrie să 
transpună aceste trăiri. Elocventă ni se pare, în acest 
sens, această mostră: Doamne, nu lăsa ca inima nostră 
să rămână pustie, ci fă – pentru că totul atârnă de voia 
Ta – ca întruna să dorim şi să sperăm, iar ceea ce dorim 
să fie bun şi temeinic, iar speranţa să nu ne fie deşartă. 
Fă ca obiectul dorinţelor noastre să fie mai înalt şi mai 
frumos decât viaţa noastră, iar noi să nu trădăm nici-
când nădejdea de mai bine din pricina unor înfăptuiri 
efemere şi amăgitoare, car ne ascund zarea şi ne promit 
mincinos odihna. Fă-ne să urmăm drumul drept, cu vre-
melnice poticniri, dar cu tihnă şi glorie la capătul lui. Şi 
dă-ne înţelepciune şi curaj, de vreme ce ne dai ispite. Şi 
oriîncotro am merge şi am rătăci, nu îngădui ca la sfârşit 
să rămânem în afara atotcuprinzătoarei Tale armonii, 
căci asta ne dorim în fiece clipă, în fiece loc, cu fiecare 
părticică a fiinţei noastre. 

Excepţionala traducere oferită de profesorul Dra-
gan Stoianovici cititorului român întregeşte într-un 
chip fericit multitudinea de faţete ale profilului său 
artistic şi spiritual, unele mai puţin cunoscute, ale ce-
lui ce a a rămas, din păcate, încă singur în compania 
laureaţilor Nobel pentru literatură din spaţiul balca-
nic, dar, din fericire înrudit cu marile spirite, gânditori 
ai cuvântului de ieri şi de azi spre delectarea noastră, 
a tuturor. 
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Jacques Le Rider, director de studii la „École pra-
tique des Hautes Études” (Şcoala de Studii Superioare 
– secţia Ştiinţe istorice şi filologice, specializarea Isto-
ria Europei: Europa şi spaţiul germanic), s-a remarcat 
în cercul intelectualilor europeni prin munca sa din 
domeniul „diplomaţiei culturale”, ocupând printre 
alte funcţii, şi pe cea de director al Institutului Francez 
din Tübingen şi ataşat cultural al Ambasadei Franţei 
din Viena. Printre cele mai vândute şi citite lucrări ale 
sale se află: Le Cas Otto Weininger, Racines de 
l’antiféminisme et de l’antisémitisme, PUF, Paris, 1982; 
Modernitatea vieneză şi crizele identităţii, Editura Uni-
versităţii Al. I. Cuza, Iaşi, 1994; Mitteleuropa, Polirom 
1997; Europa Centrală sau paradoxul fragilităţii, Poli-
rom, 2001, Jurnale intime vieneze, Polirom, 20011. În 
anul 2009, Jacques Le Rider şi Jean Lacoste traduc şi 
prefaţează Faust-ul lui Johann Wolfgang von Goe-
the2, prefaţă care anunţă volumul colectiv Faust, omul 
Renaşterii3 şi cartea publicată împreună cu Paul-Jean 
Franceschini Faust, Vertijul ştiinţei4. Studiul de faţă îl 
prezintă pe Faust ca omul renascentist, aşa cum este 
el citit de Jacques Le Rider în volumul menţionat.

Tomul se deschide cu introducerea semnată 
Jacques Le Rider şi Bernard Pouderon, aceasta fiind 
urmată de articole în limba franceză sau germană: 
„Doctor Faust şi Maestrul Simon, sau intruziunea ere-
ziei în controversele religioase din Renaştere” de Ber-
nard Pouderon; „Christopher Marlowe şi traducerea 
în limba franceză a Faustbuch” de  Richard Hillman; 
1 Pentru mai multe detalii despre biografia şi operele lui 
Jacques Le Rider, vizitaţi http://alkemie.philosophie-en-lig-
ne.fr/4.html şi http://fr.wikipedia.org/wiki/Jacques_Le_Rider
2 Johann Wolfgang von Goethe, Faust: Urfaust, Faust I, 
Faust II, traducere şi prefaţă Jean Lacoste, Jacques Le Ri-
der, Editura Bartillat, Paris, 2009.	
3 Le Rider, Jacques şi Bernard Pouderon, editori. Faust, 
homme Renaissance. Hommages à Heinz Raschel. Collec-
tion Christophe Plantin. Paris: Beauchesne Éditeur, 2010.
4 Franceschini, Paul-Jean şi Jacques Le Rider, Faust, Le ver-
tige de la science, Larousse, Paris, 2010.	

„Faust şi Maharal din Praga. Câteva reflecţii pe margi-
nea cărţii lui André Neher” de Marc Petit; „Renaşterea 
- Argumente pentru Faust-ul lui Goethe” de Ulrich 
Gaie; „Faust, neliniştitul – Utilizarea de către Goethe a 
unui concept antropologic al epocii moderne timpu-
rii, cu predilecţie cel al lui Ficino” de Steffen Schnei-
der”; „‘Un exces de impoliteţe’. Un Faust rabelaisian?” 
de Jean Lacoste; „Faust şi creaţia” de Hans-Jürgen 
Schings; şi „Nietzsche şi ‘supraomul Renaşterii’: re-
cepţia critică a lui Faust de Goethe şi predilecţia pen-
tru Renaşterea italiană” de Jacques Le Rider. 

Acest Faust, ‘supraomul Renaşterii’ care a făcut 
pactul cu Mefistofel, este simbolul ambivalenţei do-
rinţei de a cunoaşte, scindată între liberul arbitru 
uman şi conştiinţa de a fi instrumentul de acţiune a 
unui demiurg. Drama care se naşte din această sete 
de cunoaştere apare atât în Urfaust cât şi în Faust I şi 
Faust II, fiind fără îndoială marcată de estetica Sturm 
und Drang. 

Întrebat de motivele care l-au determinat să se 
ocupe de Faust II, Jacques Le Rider sublinia faptul că 
ediţia veche pe care publicul francez o avea la dispo-
ziţie nu reda cu corectitudine ideile pe care Goethe 
dorea să le transmită: „Am fost surprins să observ nu-
mărul mare de traduceri care se îndepărtau de origi-
nal. Noi am dorit să lăsăm textul deschis tuturor citi-
torilor, fiind preocupaţi  de exactitudine. Faust II a 
fost pentru mine o mare descoperire”.  Această ulti-
mă parte a trilogiei este considerată de critic „o sinte-
ză a culturii europene cu aspectele sale tradiţionale, 
culturale şi estetice”, o cultură europeană care pune 
în evidenţă elemente din cultura greacă şi din litera-
tura engleză şi italiană. Tot Le Rider consideră că 
Faust II ar putea fi citit ca o meditaţie asupra secolului 
al XIX-lea, chiar dacă Goethe este plasat printre scrii-
torii secolului al XVIII-lea, datorită triumfului tehnicii 
pe care îl elogiază în opera sa.. „Este un text inepuiza-

Luiza Caraivan

FAUST, OMUL RENASCENTIST, CITIT DE JACQUES LE RIDER
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bil, din care am aflat noutăţi până în ultimul moment. 
Ce am descoperit? Chiar pe Faust !”5  

Una dintre re-descoperirile făcute de Jacques Le 
Rider este modul în care Friederich Nietzsche îl per-
cepe pe Faust-ul lui Goethe: divizat între un „om al 
Renaşterii italiene” şi un „om al reformei luterane”. 
Goethe pare să îl fi pierdut din vedere pe primul, 
„pentru a-şi replasa propriul Faust în cadrul unei dez-
bateri teologice şi a unei reflecţii morale asupra bine-
lui şi răului”6. Le Rider merge pe urmele tânărului 
Nietzsche care îl admiră pe Goethe, excepţie făcând 
personajul lui Faust, criticat de filozoful german atât 
în contextul Renaşterii italiene cât şi în cel al Greciei 
antice: 

„Pentru Nietzsche, Renaşterea a fost în 
mod esenţial o reîntoarcere a culturii greceşti 
în lumea modernă; renaşterea care urmează 
să vină va trebui să urmeze acest exemplu al 
Renaşterii italiene şi să permită  întoarcerea 
„omului grec” din epoca tragediilor în cultura 
contemporană. Dar Faust nu este, pentru 
Nietzsche, nici „om al Renaşterii”, nici „omul 
grec”. Faust este, în realitate, tipul renascentist 
care lipseşte din cultura germană, manifestare 
a efectelor nefaste ale Reformei luterane de 
care renaşterea germană care urmează să vină 
trebuie să se vindece”7. 

Totuşi, pe măsură ce Nietzsche parcurge opera lui 
Goethe, chiar dacă critica adusă lui Faust I rămâne ne-
schimbată, felul în care îl percepe pe Faust II se schim-
bă. Le Rider remarcă faptul că filozoful german ajun-
ge chiar să îl aprecieze pe cel de-al doilea Faust, con-
siderat un exemplu pentru artiştii germani care se 
reîntorc către Grecia antică. Acest Faust nu mai este 
„omul teoretic” ci eroul care aduce Grecia în lumea 
modernă. Criticul francez subliniază şi dezamăgirea 
lui Nietzsche la o recitire târzie a operei lui Goethe: 
Faust ajunge să fie sinonimul romanticului sentimen-
tal, prea creştin pentru a putea reveni la spiritul tra-
gediei greceşti. 

În operele scrise în anii 1880, Nietzsche îl evocă pe 
Faust ca fiind legat de cultura burgheză din Germa-

5 http://www.editions-bartillat.fr/fiche-livre.asp?Clef=287
6 Jacques Le Rider, „Nietzsche şi ‘supraomul Renaşterii’: re-
cepţia critică a lui Faust de Goethe şi predilecţia pentru Re-
naşterea italiană”, în J. Le Rider şi B. Pouderon, editori. Faust, 
homme Renaissance. Hommages à Heinz Raschel. Collection 
Christophe Plantin. Paris: Beauchesne Éditeur, 2010, p. 13.
7 idem p. 130	

nia. Faust este o „reprezentare renascentistă”, într-
adevăr, însă această reprezentare este menită să îl 
delecteze pe burghezul filistin în sălile de teatru. Tra-
gedia greacă, Renaşterea italiană, Reforma luterană, 
Goethe şi transgresiunile doctorului Faust se află la 
mare distanţă de societatea blazată, care nu mai este 
preocupată de Supraom sau de damnare8.  

Concluzia la care ajunge Le Rider este că Nietzsche 
îl plasează pe Byron deasupra lui Goethe: „Manfred 
este omul superior, stăpân al destinului său şi a voin-
ţei sale după moartea lui Dumnezeu, în timp ce su-
praomul faustian nu încetează să se măsoare cu 
Dumnezeu şi cu Diavolul”9. Cu toate acestea, Jacques 
Le Rider sugerează că puterea lui Faust constă în fap-
tul că Goethe nu a uitat complet de „omul Renaşterii”, 
imaginea acestuia completând-o pe cea a lui Faust 
„omul secolului al XIX-lea”10.  

8 idem 144	
9 idem 146	
10 idem p. 14	
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Am fost invitat ca să-mi exprim opinia asupra ulti-
mei cărţii Eugeniei Bulat: ÎN DEBARA. Desigur, numai 
o impresie, pentru că abia de am apucat să citesc 
acest formidabil text poetic, iar invitaţei Tatianei Cio-
banu nu puteam să răspund cu un refuz. A se lua în 
consideraţie şi faptul că contactul, adică debutul ra-
portului meu cu Comunitatea Moldavă din capitala 
noastră a luat turaţii tocmai de la cuvântul poetic.

Şi tot cuvântul poetic este cel care ne strange azi în 
jurul Eugeniei Bulat, ultimele două creaţii ale căreia 
sunt prezentate astăzi. Aşi vrea însă, dintru început, 
să subliniez contextul de fond în numele căruia, din-
colo de prezentarea în sine, se desfăşoară întâlnirea 
de astăzi, adică celebrarea Unirii, proclamate la 27 
Martie 1918, dintre România şi Basarabia. Aceasta din 
urmă, din păcate, urmând să cunoască amara dezilu-
zie, care se întâmplă după 22 de ani, când este anexa-
tă la Uniunea Sovietică (1940). Doar în anii 90/92 îşi va 
recâştiga independenţa, proclamând suveranitatea 
Republicii, dar rămâne şi până în prezent frustrată 
dorinţa de reunire cu Patria-ma-
mă (România) şi unificarea limbii. 

Amintesc  încă şi coincidenţa 
acestei celebrări cu Sărbătoarea 
Naţională a Italiei, care trimite la 
cei 150 de ani de la un istoric 17 
martie. Bineînţeles, se sărbătoreş-
te reunificarea, în urma unor răz-
boaie pentru  independenţă, în 
urma  cavalcadei lui Garibaldi şi 
Mille, care îşi are începutul în Sici-
lia. În depărtatul 1961 această pe-
ninsulă a noastră, „ce din Apenini  
începe /şi mări înconjoară, şi Alpii”, 
a văzut, în sfârşit, soarele inde-
pendenţei sale, devenind Unică şi 
Liberă.

Fac această prefaţă nu doar 
pentru că în aceste zile suntem 
implicaţi în aceste evenimente, 

dar şi pentru că simt nevoia să constextualizez con-
ceptul de „uniune”. În adevăr, vorbind de naţiuni, 
apare imediat strânsa interdependenţă dintre „cu-
vânt”,  „limbă” şi  „scriitură”: întradevăr, limba este cea 
care sare în ochi dintru început drept amalgam care 
cimetează Poporul. Şi e anume limba noastră – ce 
exaltă origini seculare – cea care a creat posibilitatea 
de identificare a poporului italian, chiar şi dacă cu 
multă întârziere din cauza ascezei sale istorice, limbă 
universal recunoscută pentru bogăţia şi sublimul 
operelor sale literare.

Trebuie să amintesc în contextul recunoştinţei, că, 
printre diverse iniţiative promovate în confruntările cu 
U.E. pe motivul excluderii limbii italiene din rândul lim-
bilor oficiale, trebuie pus în prim-plan Proiectul Inter-
cultural promovat de Comunitatea Moldavă prin inter-
mediul Asociaţiei Dacia şi sub regia dnei prof. Tatiana 
Ciobanu, care şi-a asumat misiunea de a revendica in-
troducerea limbii italiene în cadrul limbilor oficiale ale 
U.E., prin activarea  unui munte de iniţiative, îndrepta-

te spre promovarea acesteia într-
un context intercultural interactiv 
dintre limba itaiană şi limbile im-
portate de mişcarea migratorie. 
Iniţiative care au stimulat în mod 
semnificativ contextul activităţilor 
de acest gen din capitală.

Şi aici, îngăduiţi-mi să spun, că, 
la manifestarea de deschidere (în 
septembrie 2008) a Anului Inter-
cultural între Comunităţile U.E. au 
fost prezentate şi texte poetice 
traduse de către Valentina Corco-
del din opera poetică a subsem-
natului (Galeota, ancora, la ’parola’ 
poetica).

Acesta a fost începtul amiciţiei şi 
colaborării mele cu Comunitatea 
Moldavă. Revelatoria muncă pe 
care şi-a asumat-o neobosita şi 

Francesco Baldassi

ÎN DEBARA. Poezia întru cucerirea libertăţii esenţiale
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foarte culta Comunitate Moldavă a fost să fie dusă la 
bun sfârşit în aceste zile.

O atare operă conferă, cu siguranţă, un mare presti-
giu şi onoare ţării de provenienţă a acestei Comunităţi.

* * *

     ’’Când pacea aceea velină va fi să inunde-n final chi-
pul tău, / faţa crispată-a oglinzii ce-n lume ai fost s-a de-
face uşor, liniştit, / ca o apă în ultim fior de desfăt tremu-
rat, / să se-absoarbă-înapoi în cel vis fără timp care-ai 
fost... / În surâs...’’

Chiar din Prolog, - visul e sălaşul perspectivei reve-
latorii şi, apoi, lunga, trudnica cavalcadă a unei vieţi 
întru cucerirea libertăţii esenţiale.

Poate că acesta este sensul ultim al poeziei Euge-
niei Bulat.

Astfel, de la „cuvântul” poetic la „cuvintele” Euge-
niei Bulat, care m-au implicat (aş zice, mai curând, 
m-au tulburat chiar de la începutul lecturii, e un sin-
gur pas.

Desigur, fără să pot aprecia la justa valoare (nu 
doar din cauza  limitei de timp impuse, dar şi pentru 
nevoia personală pe care o am ca să pătrund mai 
adânc, să continui, să aprofundez lectura, sensul 
acestei dramatice mărturii poetice, unice şi tulbură-
toare), mă limitez să exprim doar unele din impresiile 
mele de moment,  anumite tulburări, zguduiri vibran-
te, care au marcat conturul primei mele, rapide şi in-
suficiente, apropieri cu textele din volumul ÎN DEBA-
RA a Eugeniei Bulat.

Voi să spun că aceasta este  o „poezie-strigăt”, 
pentru că rebeliunea ultimei amprente de umanitate 
care se deşteaptă în noi, excavă adânca sa apoteoză 
în albiile cele mai ascunse ale spiritului nostru. Şi, din-
colo de acest prag, poezia nu apare decât pentru a 
investi şi a implica prin impactul unui val de o putere 
înspământătoare.

Poeta a condus lumea (povestea sa, lumea sa, con-
diţia sa) în centrul sufletului său, unde începe să o 
desfacă şi să o analizeze cu ochiul radiografic într-o 
plină de iubire şi tulburătoare nebunie poetică şi cu 
cea mai extremală melancolie a cântecului.

Abisul şi dimensiunea verticală a acestei poezii, 
durerea sufocată, surdă, aproape absurdă, prevesti-
toare de orizonturi obscure, sunt elemente care îmi 
readuc în minte montalianul Il male di vivere (Durerea 
de a trăi ), dar, în cazul Eugeniei Bulat, la finele dramei 
se întrevede atingerea unei nemărturisite şi visceral 
jinduite speranţe.

În esenţă, această poezie solicită numai Fiinţa şi 
Adevărul ei, în timp ce evocă un destin şi o condiţie 
existenţială de resemnată, dar nu de învinsă, posibila 
aşteptare a unei posiile răzbunări, personale şi colec-
tive, a unui popor, care poartă pe umeri povara unui 
drum istoric vitreg şi de dependenţă, care s-a prelun-
git în timp, maturând o conştiinţă şi o condiţie de tră-
iri profund împovărate de sacrificiu,  descomfort şi, în 
acelaşi timp, de iubire.

Adie, aproape pe neaşteptate, impresia unei fuga-
re percepţii determinatorii a condiţiei umane, un fel 
de distinsă şi învăluitoare fatalitate, ca o obstinată pe-
numbră, care pare să constrângă la repliere şi la re-
nunţare, într-o liturgică revanşă a vieţii, proiectate 
dincolo.

În sfârşit, sensul libertăţii, absoluta prezenţă a 
acestua, asumarea totală a acestuia. El devine dorinţă 
irenunţabilă, necesitate viscerală, condiţie a supra-
vieţuirii. Eugenia Bulat ia act, zi după zi, de fiece mini-
mă iluminare care electrocutează clipa cu semnul re-
alităţii percepute şi ne consemnează un sentiment de 
încredere, curgătoare spre o posibilă posesiune a sa, 
de a persevera  în vocaţia pe care o revarsă lumii şi în 
întâmpinarea semenilor noştri.

Cu această poezie poeta descoperă ultimul secret al 
vieţii. 

„...Când pacea aceea velină va fi să inunde-n final 
chipul tău... (...)”.

Academia Română din Roma. 27 martie, 2011
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Cartea Životne priče žena u Vojvodini: Rumunke 
(1921-1974) este scrisă de dr. Laura Spăriosu şi prof.dr. 
Svenka Savić, profesoară emeritus, este prima carte 
pe meleagurile noastre, care este dedicată  vieţii fe-
meilor de naţionalitate română  din Voivodina. În car-
te sunt incluse 14 femei, care îşi împart viaţa sa cu ci-
titorii. Cartea este împărţită în două capitole. În pri-
mul cercetătoarele au pus accentul pe  Organizaţiile 
non-guvernamentale pentru femei şi anume: Socie-
tatea de pictori şi pictoriţe de artă naivă „Anuica Mă-
ran”; Asociaţia femeilor „Bunicuţele”; Forumul femei-
lor „Luna”; Grupul multietnic de femei Seleuş.

În capitolul doi se găseşte transcrierea interviurilor 
cu 14 femei de naţionalitate română care au contri-
buit şi contribuie la dezvoltarea culturală în Voivodi-
na. Aceste femei sunt de diferite profesii şi anume: 
pictoriţe naive, poete şi jurnaliste, profesoare univer-
sitare, gospodine...Pe lângă povestirile acestor femei, 
autoarele au evidenţiat şi cele mai cunoscute femei 
române din Voivodina din sec. al XX-lea, care au  con-
tribuit la viaţa culturală din aceste părţi.  Româncele 
care şi-au petrecut viaţa în sec. al XX-lea, şi care au 
descoperit detalii din viaţa lor particulară sunt: Floa-
rea (1921), Lija (1930),Livija (1933),Silvija (1933), Mări-
oara (1938), Ileana (1942), Ana (1944), Felicia (1945), 
Sofia (1950), Teodora (1953), Ioniaua (1953), Lia (1955), 
Fiorela (1957), Daniela (1971). 

În Serbia există puţine cărţi în ceea ce priveşte via-
ţa femeilor. Despre viaţa româncelor din Voivodina, 
nu există deloc o astfel de bibliografie, şi de aceea 
această carte este punctul de plecare în acordarea 
atenţiei femeilor de naţionalitate română care trăiesc 
în Voivodina. Femeile sunt acelea care realizează 
foarte multe în viaţa lor, contribuie la dezoltarea cul-
turală, se luptă pentru drepturile lor, pentru locul lor 
în societate, dar toate aceste lucruri semnificative, 
deseori se uită, şi nu se păstreză pe hârtie. De aceea, 
această carte este aici pentru a ne descoperi tradiţiile 

şi obiceiurile femeilor care trăiesc în diferite sate şi 
oraşe, realizările lor, şcoala, căsnicia, copiii, cum şi-au 
petrecut copilăria. Participantele la acest proiect care 
şi-au povestit viaţa sunt de diferite profesii, au idei şi 
păreri despre viaţă diferite, şi tocmai acest contrast 
ne oferă o imagine mai clară despre viaţa femeilor de 
naţionalitate română din Voivodina.

Monica Buia

Povestiri  din viaţa femeilor din Voivodina: Româncele 
(1921-1974)
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Cartea Cezar Petrescu – fascinaţia romanului a auto-
rului Ştefan Dărăbuş, apărută anul acesta la Editura 
Casa Cărţii de Ştiinţă din Cluj-Napoca aduce în faţa ci-
titorului opera marelui scriitor interbelic român Cezar 
Petrescu şi ne clarifică, într-un fel, locul lui în ansam-
blul modernităţii româneşti. La fel, în paginile acestei 
cărţi se întrezăreşte orizontul de receptare al criticii 
actuale româneşti, privit dintr-un alt unghi. În Prefaţa 
semnată de Ioana Bot se vorbeşte despre descoperi-
rea în interiorul operei cezarpetresciene a unor „lumi 
posibile şi lumi istorice, discursiv şi istoric, real şi ficţiu-
ne, romanesc şi jurnalistic, continuitate şi discontinui-
tate, intertextualitate şi originalitate, roman şi meta-
roman, creativtate românească şi kitsch”. Cartea lui 
Ştefan Dărăbuş analizează opera lui Cezar Petrescu în 
contextul actual al gândirii critice. Ea e împărţită în pa-
tru capitole: I Cartografii posibile; II Cezar Petrescu, Jur-
nalist. Romancierul „mincinos”; III Strategii narative; IV 
Imperativul imaginaţiei. În primul capitol, prin analiza 
lumilor posibile în opera lui Cezar Petrescu, autorul se 
apropie de antropologia literară. În capitolul doi se 
vorbeşte despre interferenţe de stiluri în opera litera-
ră a lui Cezar Petrescu (cel publicistic şi beletristic). Ca-
pitolul trei este consacrat „kitsch-ului narativ senti-
mental” în care Ştefan Dărăbuş, cu un ochi de critic li-
terar modern, vorbeşte despre problematica literatu-
rii de consum şi a sentimentalismului romanesc al 
modernităţii. Capitolul patru este dedicat analizelor 
naratologice ale operei lui Cezar Petrescu.

Cartea de faţă aduce cunoştinţe noi despre relaţia 
dintre jurnalistică şi literatura de ficţiune, contribuind 
la o mai bună înţelegere a operei lui Cezar Petrescu în 
contextul literaturii moderne şi postmoderne.

Virginia Popović

O nouă carte – Cezar Petrescu. Fascinaţia romanului
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La editura Blumenthal din Bucureşti în anul 2011 a 
apărut Antologia de poezie  patriotică postmodernă 
Mai am un singur doors, ediţie îngrijită de Daniel – Si-
vian Petre şi cu o prefaţă de Şerban Axinte în care se 
descoperă ce se ascunde sub titlul acestui volum de 
poezii. Totul pare un joc: titlul, coperta, Eminescu şi 
formaţia Doors, iar poezia românească stă sub o eti-
chetă suspectă şi neverosimilă. Antologia cuprinde 
între copertele sale 27 de poeţi care îşi spun părerea 
despre patrie care apare aici în diferite forme, „unele 
mai directe, mărturisind o metabolizare mai lentă a 
socialului invaziv, altele mai decantate, mai apropiate 
de lirismul originar”. Din versurile poeţilor cuprinşi în 
volum, patria este reproşul continuu şi insinuare aci-
dă a vinovăţiei, ea se vede din revolta pură şi neîndu-
plecată, ea este un loc unde spiritualitatea este asu-
mată ostentativ, ţipător. Patria/ România e faptul coti-
dian mereu surprinzător, un loc imprecis, adăpost al 
convingerilor identitare, un domiciliu forţat pentru 
instincte şi dureri. Volumul cuprinde poeziile următo-
rilor poeţi: Radu Andriescu, Şerban Axinte, Lavinia 
Bălulescu, Michael Astner, Mihnea Blidariu, Florin Ca-
ragiu, Diana Corcan, Gabriel H. Decuble, Mihail Gălă-
ţanu, Aida Hancer, Iulia Militaru, Anca Mizumschi, O. 
Nimigean, Marian Oprea, Marius Pârlogea, Cosmin 
Perţa, Daniel-Silvian Petre, Costel Stancu, Moni Stăni-
lă, Robert Şerban, Răzvan Ţupa, Alexandru Vakulov-
ski, Mihail Vakulovski, Radu Vancu, Miki Vieru, Gelu 
Vlasin. O poezie patriotică îndreptată spre ţara mamă, 
scrie Pavel Gătăianţu din Voivodina care printr-un 
gând de poet postmodern descoperă tristeţea as-
cunsă sub paginile istorice ale României: „înghit ane-
voie picături de cucută zi/ de zi cu gândul la tine, Ro-
mânie, cratiţă coclită/ cum poţi trăi/ fără de lingură – 
sortită/ fără de inimă – veştejită/ fără de cuţit – împie-
trit/ copil orfan de Superman...” (Voevod de Superman) 
sau „Românie, cămaşă albă de cununie/ pătată cu la-
crimi de mânie/ creşti-n straie de sărăcie,/ uită-ţi vea-

cul de urgie/ bea-ţi vinul la nebunie/ potoleşte-ţi se-
tea din vecie./ Românie, Românie...” (Ochi de ie). Prin 
astfel de carte, ne putem da seama că poezia narativă 
este legată mai mult sau mai puţin de contextul soci-
al iar poeţii din mileniul trei descoperă o artă nouă de 
a scrie poezie patriotică, prin construcţii inedite şi şo-
cante. Cartea de faţă ne descoperă o altfel de patrie, 
un altfel de Românie: „O Românie hip-hop” (Gelu Vla-
sin) sau o patrie „ca o dulceaţă pe mâini” (Mihail Gălă-
ţanu), unde „crucile nu fac niciodată păianjeni la sub-
ţiori” (Robert Şerban) şi unde „acolo eu fug acolo eu 
să mor aş vrea” (Miki Vieru). Prin această carte, putem 
descoperi cum şi dacă „poeţii de după Revoluţia din 
89 simt ideea de România” (Daniel-Silvian Petre).

Virginia Popović

O CARTE DE POEZIE PATRIOTICĂ POSTMODERNĂ 
„MAI AM UN SINGUR DOORS”
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„Pentru mine nu au existat frontiere între viaţa şi 
arta mea. Am trăit, am gândit şi am respirat to-
tul   prin muzică” George Enescu

Cartea George Enescu. Viaţa şi muzica, Ed. Humanitas, 
Bucureşti, 2011, ISBN 978-973-50-3147-3, 320 pagini, de 
Noel Malcolm, traducere de Carmen Paţac a apărut 
pentru prima dată în româneşte, la 21 de ani de la publi-
carea ei în Marea Britanie. Lansarea volumului marchea-
ză cei 130 de ani de la naşterea celui mai mare muzician 
român. Enescu este compozitorul, violonistul, dirijorul 
care a reuşit în memoria sa să cuprindă stiluri şi epoci 
întregi ceea ce a pus în umbră propriile sale compoziţii. 
Întreaga sa activitate muzicală şi-a dedicat-o compoziţi-
ei, turneelor în America şi Europa, în calitate de dirijor, 
pianist şi violinist. Printre elevii săi putem număra pe ex-
celenţii violonişti Yehudi Menu-
hin, care a fost cel mai devotat, 
celebru dar şi cel mai apropiat din-
tre elevii lui Enescu, Ion Voicu şi 
pianistul Dinu Lipatti. Este impor-
tant de menţionat că George 
Enescu a fost mereu alături de ţara 
sa,  de viaţa muzicală românească, 
pe care a încurajat-o şi a susţinut-
o moral şi material  în mod exem-
plar. Istoricul, filozoful şi jurnalistul 
Noel Malcom este cel mai mare 
scriitor-cunoscător britanic al 
operei lui George Enescu. A vizitat 
în repetate rânduri România şi a 
fost primul din Europa de Vest 
care a studiat manuscrisele lui 
Enescu la Muzeul „George 
Enescu” din Bucureşti, după ce 
acesta a fost închis de autorităţile 
comuniste. În Prefaţă lordul Yehu-

di Menuhin spune: Deşi eu sunt acum mai bătrân decât 
era Enescu atunci când a murit, deşi nu l-am văzut pe omul 
acesta copleşitor de mai bine de 30 de ani, rămâne pentru 
mine cea mai extraordinară fiinţă omenească, cel mai 
mare muzician şi cea mai puternică influenţă exercitată 
vreodată asupra mea. 

În Întroducere, Noel Malcom scrie despre muzica 
lui George Enescu că ar fi trebuit să fie considerată 
drept una dintre cele mai valoroase, extraordinare şi 
pe nedrept neglijite din tezaurul României dar şi a în-
tregii Europe. Compoziţiile lui Enescu pot fi compara-
te cu cele mai reuşite lucrări ale lui Bartok sau Ravel. 
În Notă asupra surselor se vorbeşte despre cea mai im-
portantă sursă biografică este care este povestită 
chiar de Enescu însuşi (înregistrată pentru Radiodifu-
ziunea Franceză). Autorul Noel Malcom a folosit infor-
maţii complete despre viaţa şi opera lui Enescu, citate 

din benzile imprimate pe care 
le-a tradus din diferite limbi strâ-
ine, interviuri publicate în ziare, 
lucrări monumentale de erudiţie 
despre Enescu. La capitolul Mul-
ţumiri prietenii lui Enescu au vor-
bit cu generozitate despre el.

Urmează capitolele: Moldova; 
Viena; Paris; Compoziţie de tinere-
ţe; 1900-1914; Primul Război Mon-
dial; Oedip; 1919-1931;, 1931-1939; 
Al Doilea Război Mondial; 1945-
1955; în care autorul îşi doreşte 
să descopere cititorului scopuri-
le principale ale cărţii despre 
Enescu, adică faptul că acesta a 
fost mai mult decât un „folclo-
rist”. Dar, este adevărat, cum 
aminteşte autorul, că unele din-
tre primele experienţe muzicale 
ale lui Enescu au fost prilejuite 

Ivana Janjić

O nouă carte despre George Enescu 
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de cântăreţii din Moldova (unde el s-a născut). Viena 
– Foarte importantă etapă a  vieţii, când era plecat la 
Viena cu părinţii şi când a întrat la Conservator. Era al 
doilea candidat care avea mai puţin de 10 ani. Perioa-
da vieţii petrecută la Paris, este una dintre cele mai 
importante pentru Enescu, începând în această peri-
oadă să scrie simfonii. Malcom la capitolul Compoziţie 
de tinereţe şi 1900-1914 vorbeşte despre compoziţiile 
lui Enescu din anii de dinaintea Primului Război Mon-
dial care sunt greu de clasificat deoarece compozito-
rul explora, în această perioadă, mai multe idiomuri 
muzicale, o gamă stilistică mai largă. În perioada din 
preajma Primului Război Mondial, Enescu s-a dedicat 
cu o energie imensă vieţii muzicale din capitală, cân-
tând, dirijând şi organizând evenimente muzicale de 
mare importanţă. A început să scrie opera Oedip, care 
la început nu a stârnit imaginaţia publicului. Nu a fost 
un eşec, dar cu siguranţa nu a avut mare succes la pu-
blic. Mai mult, Rapsodiile române au avut un mare 
succes încât au făcut să treacă în plan secund adevă-
ratele sale capodopere: Oedip şi muzica de cameră 
scrisă spre sfârşitul vieţii. Urmează capitolele în care 
este cuprinsă viaţa şi activitatea lui Enescu între 1919-
1931 şi 1931-1939.  Când Enescu a împlinit 50 de ani, s-a 

simţit o uşoară retragere a s-a de pe scenă şi să-şi re-
ducă programul anual de concerte. În timpul celui 
de-Al Doilea Război Mondial, Enescu a rămas în Româ-
nia şi a compus melodia pentru una dintre capodo-
perele lui Eminescu, Mai am un singur dor.  La capito-
lul 1945-1955 se vorbeşte despre plecarea lui Enescu 
din România după care nu se va mai întoarce din mo-
tive personale şi politice. Compoziţia a rămas la fel de 
importantă pentru Enescu ca şi până atunci. În ultimii 
opt ani de viaţă n-a compus mult, dar din această pe-
rioadă datează cele mai mai reuşite piese ale sale. La 
sfârşitul cărţii sunt adăugate trei anexe în care se poa-
te vedea lista de lucrări nepublicate (până în 1900), 
înregistrări cu George Enescu (Enescu – violinist, 
Enescu – dirijor, Enescu –pianist) şi bibliografia sa (lu-
crările citate sau referire în text, interviurile anonime 
cu Enescu).

Prin cartea de faţă intrăm într-o aventură prin viaţa 
şi opera unui om de geniu, un compozitor şi violonist 
ale cărui piese au rămas nemuritoare iar personalita-
tea lui George Enescu cât şi compoziţiile sale sunt de 
multe ori obiectul de cercetare pentru un număr 
mare de iubitori ai muzicii lui din întreg mapamond.
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Adrian Borca Născut în anul l983 la Kikinda.Şcoala generală la Uzdin,licerul la Covăciţa.A absol-
vit FAcultatea de drept din Novi Sad.Master din drepturile omului.Este doctorand cu tema le-
gată de dreptul publilc internaţional.A fost angajat la serviciul de traducători la Adunarea  PA 
Voivodina iar deocamdată este angajat la Secretriatul provincial pentru minorităţi,Novi Sad.

Aleksandra Đurić-Milovanović (rođ. 1984) je istraživač-saradnik na Balkanološkom insti-
tutu Srpske akademije nauka i umetnosti u Beogradu. Diplomirala je na Filološkom fakul-
tetu na Grupi za rumunski jezik i književnost 2007. godine, a master studije nastavila 2008. 
godine na Fakultetu političkih nauka, na smeru Teorija kulture. Doktorand je na Odeljenju 
za etnologiju i antropologiju Filozofskog fakulteta u Beogradu, sa doktorskom tezom Ru-
muni neoprotestanti u Vojvodini: između religijskog i etničkog identiteta. Naučna interesova-
nja su joj antropologija religije, balkanologija, istraživanja etničkih i verskih zajednica.

Carmen Cerasela Dărăbuş s-a născut pe data de 3.02. 1966 la Baia Mare, Maramureş, România. 
Studii: Facultatea de Litere a Universităţii „Babeş-Bolyai” din Cluj-Napoca, specializarea ro-
mână-franceză, doctorat în Filologie la Universitatea din Bucureşti, masterat în Sociologie-Ad-
ministraţie Publică la Universitatea din Bucureşti. Titular la Universitatea de Nord din Baia Mare 
şi lector de limba românâ (I.L.R.) la Skopje (Macedonia) şi Novi Sad (Serbia). Volume individuale: 
Nichita Stănescu. Experiment poetic şi limbaj, 2001; Literatura universală şi cunoaşterea de sine, 
2003; Despre personajul feminin. De la Eva la Simone de Beauvoir, 2004; Comparatismul, întâlnire a 
spaţiilor culturale. Studii aplicate, 2008; Identitate şi comunicare. Studii aplicate, 2008.

Daniel-Silvian Petre s-a născut în Timişoara, la 30 noiembrie 1968. Din 1987, concerte în 
ţară şi străinătate, înregistrări cu formaţiile Survolaj, Chin şi Petre & Kindlein Acoustic 
Experience. Opere antume: Overdose  (poezii, Editura Marineasa, 1996), Napal d’Or (poe-
zii, editura Brumar, 2008), reeditate în 2010 la Editura Blumenthal, al cărei director este.

Dubravka Valić Nedeljković ( n.1952), este şeful Departamentului de Jurnalistică din ca-
drul Facultăţii de Filosofie de la Universitatea din Novi Sad. Titlul de doctor în ştiinţele ling-
visitcii l-a primit la Facultatea din Novi Sad unde este angajată ca conferenţiar universitar 
din 2004. Până în anul 2005 şi începând cu anul 1976 a fost angajată ca ziarist, apoi redac-
tor la postul de radio din Novi Sad. Este fondatoarea Consiliului administrativ al şcolii de 
ziaristică din Novi Sad. Este unul dintre fondatori al studiilor feminine Mileva Marić An-
štajn. Este angajată la diferite proiecte privind analiza discursului. A participat la nume-
roase conferinţe la nivel naţional şi internaţional. Este autoarea a şapte cărţi şi 39 de 
lucrări ştiinţifice. Membru de redacţie a unor reviste de specialitate. 

Faruk Dizdarević (n. 1943, Bijelo Polje), este istrician al culturii, piblicist, scriitor. A termi-
nat facultatea la Belgrad. A fost mulţi ani director al Casei de Cultură din Priboj. A scris 15 
cărţi printre care: Vaza od peska; Talija u Priboju; Ćamil, gore razgovora (Savremenici o 
Ćamilu Sijariću); Odsjaj snažne reke; Milan Konjović, čovek koji se nije bojao života... Este 
tradus în mai multe limbi străine. A primit multe premii şi recunoştinţe. Este membru al 
Uniunii Scriitorilor din Serbia. Trăieşte la Priboj.

Florian Copcea s-a născut la 28 iunie 1952 în satul Valea Copcii, comuna Şimian,  judeţul Mehe-
dinţi. Şcoala primară o urmează în satul natal, iar liceul în Târgovişte şi Drobeta Turnu Severin. 
Absolvent al Facultăţii de Drept a Universităţii de Stat din Târgu Jiu şi al Colegiului Hyperion 
Bucureşti, specialitatea management. Este doctor în drept şi doctorand în filologie la Academia 
de Ştiinţe a Republicii Moldova, având-ul drept coordonator pe eminescologul Mihai Cimpoi. 
Lucrează la Agenţia Naţională de Presă AGERPRES în funcţia de redactor. A debutat cu poezie 
în ziarul Zori Noi  din Suceava (1970), iar editorial cu volumul de proză scurtă Iarna de acum un 
veac, la Editura Facla din Timişoara (1984).     Membru al Uniunii Scriitorilor din România, mem-
bru al Uniunii Scriitorilor din Republica Moldova şi al Societăţii Scriitorilor Danubieni. 

Francesco Baldassi vive a Roma dove è nato nel 1938. È stato insegnante di scuola ele-
mentare; ha studiato presso i Padri Cappuccini della Provincia di Roma sino all'età di 
ventiquattro anni. È laureato in pedagogia, con una tesi su Karl Raimund Popper. Ha pu-
bblicato le seguenti sillogi poetiche: Ceneri del cortile (Rebellato, Padova 1969), Identifi-
cazioni e Ossessioni (Gabrieli, Roma 1976), Questa luce indossata dalle nostre parole (Rebel-
lato, Padova 1983), Prova generale (Gabrieli, Roma 1985), Stupore (Gabrieli, Roma 2003), Il 
volto e la parola (Pigreco, Roma 2004), L’uomo è la sua minaccia (Tabula fati, Chieti 2005), 
La forza della vita (Patti 2006), Amore coniugale (Tabula fati, Chieti 2006), Lieve il vento 
(Tabula fati, Chieti 2007) e L’involucro del nulla (Tabula fati, Chieti 2008). Ha esordito nella 
narrativa con il romanzo Il ritorno (Bonaccorso, Verona 2008).

George Planianin Este născut la Novi Sad în anul 1981.Muzician, intgerpret vocal,compozitor. 
A obținut mai multe premii la diferite festivaluri din Uzdin, Slatina, Brăila. Doctorand la Uni-
versitatea națională de muzică din București,prof.univ.dr.Dan Dediu. Colaborator muzical sș 
postului de Radio Novi Sad.

Horia  Ungureanu s-a născut în comuna Siria, Arad, pe 3 septembrie 1939. A absolvit Facul-
tatea de Istorie si Geografie din Timisoara în anul 1969.Este membru al Uniunii Scriitorilor din 
1980. Opera:  Ochiul zilei de ieri, 1976; Orele oraşului Arad, în colaborare, 1978; Vara bunei 
speranţe, 1979; Răzbunare ratată, 1982; Firul de iarbă, 1984; Fântâna, Matei şi Maria, 1999.

Ileana Ocolişan Baba, născută la 11.11.1949. la Torac (Begejci), Serbia. Şcoala elementară o 
urmează în satul natal, Şcoala Normală la Vârşeţ şi Şcoala Pedagogică Superioară la Zrenja-
nin, despărţământul - educaţie muzicală. A susţinut concerte prin ţară cu Orchestra de 
muzică populară a Postului de Radio Novi Sad. În emisiunile pe care le-a redactat a prezen-
tat distinşi cântăreţi de operă, celebrii solişti instrumentişti, dirijori, muzicologi iugoslavi şi 
străini, realizând convorbiri cu foarte mulţi dintre ei.  A fost, în mai multe rânduri, membră 
a juriilor Festivalului de folclor şi muzică românească al românilor din Voivodina şi a Festi-
valului copiilor din Voivodina. 

Dobrei Iosif Florin, născut la 22 august 1978, în Deva. Studii: Seminarul teologic „Ioan 
Popasu” din Caransebeş (1993-1998), Facultatea de Teologie „Andrei Şaguna” din Sibiu 
(1998-2002), Facultatea de Istorie „Nicolae Lupu” din Sibiu (2003-2007), studii post-uni-
versitare masterale (2002-2003) şi doctorale (2003-2009) la Facultatea de Teologie din 
Sibiu, specializarea Istoria Bisericii Ortodoxe Române; doctor în teologie din 20 octom-
brie 2009. Asistent universitar (2004-2009) şi apoi lector (din 2009) la Departamentul 
„Teologie Ortodoxă Didactică” din Caransebeş al Facultăţii de Ştiinţe Economice şi Admi-
nistrative din cadrul Universităţii „Eftimie Murgu” din Reşiţa; din 2010 cadru didactic 
asociat la Facultatea de Litere, Istorie şi Teologie a Universităţii de Vest din Timişoara.

Ilie Gherheş, s-a născut la 1 ianuarie 1962, Petrova, Maramureş, România. 1991 - absol-
vent al Facultăţii de Istorie-Filozofie din cadrul Universităţii Bucureşti; 1996 - absolvent al 
Şcolii Naţionale de Arhivistică; În prezent: Lector univ. dr., şef de lucrări la Universitatea 
de Vest „Vasile Goldiş” Arad, Filiala Baia Mare; Cercetător II, şef de secţie la Muzeul de 
Etnografie şi Artă Populară Maramureş; Preşedinte al Filialei Maramureş a Societăţii de 
Ştiinţe Istorice din România; Preşedinte al Comisiei de Heraldică, Sigilografie şi Genealo-
gie Maramureş; Studii şi articole publicate în reviste de specialitate din România şi 
străinătate. În 2002 a publicat cartea Maramureşul între Dictatul de la Viena şi Conferinţa 
de pace de la Paris (30 august 1940-10 februarie 1947).

Ion Cristofor Poet, critic literar şi traducător. S-a născut la 22 aprilie 1952, în comuna Geaca 
(judeţul Cluj), într-o familie de ţărani. A absolvit Facultatea de Filologie din Cluj, secţia română-
franceză (1976). Doctor în filologie (2001)şi masterand al Facultăţii de Administraţie din Cluj 
(2006). Opera tipărită: În odăile fulgerului, 1982; Cina pe mare, 1988; Aron Cotruş, exilatul, 1999; 
Scriitori belgieni, 2000, Scriitori din Ţara Sfântă, 2000, vol. I; Seneffe sau vocaţia dialogului, 2000; 
Marsyas, 2001 – 2001; Scriitori din Ţara Sfântă, 2002, vol. II; Aron Cotruş între revoltă şi rugăciune, 
2003; Nicholas Catanoy sau avatarii unui peregrin, 2003; Scriitori din Ţara Sfântă, 2004, vol. III; 
Casa cu un singur perete, 2004; Sărbătoare la ospiciu, 2004; Nicholas Catanoy sau avatarii unui 
peregrin, 2005; Amurgul dimineţii.Convorbiri cu Gabriel M.Gurman, 2005; Francofonie şi dia-
log, 2006; Românitate şi exil, 2006;Belgia sau regatul poeţilor, eseuri, 2007; O cuşcă pentru poet, 
2007; Oameni, gânduri şi cărţi (2008); Angore et taedio (2009); Cine a dat foc Romei (2010).

Ivana Janjić s-a născut pe 3  ianuarie 1979 la Vranje. Este studenta la Facultatea de Filozofie din 
Novi Sad, Departamentul de Limbă şi Literatură română, anul IV. A participat la simpozioane 
ştiinţifice internaţionale pentru studenţi. Are lucrări publicate în reviste din străinătate despre 
viaţa culturală a aromânilor din sudul Serbiei. Scrie poezie, proză. Muncă de voluntariat cu co-
piii rromi care au deficultăţi în procesul învăţării şi muncă de voluntariat pentru persoanele 
vârstnice. A caştigat trei premii la concursul Radio România Internaţional şi o bursă oferită de 
Consiliul Executiv al Voivodinei şi a Institutului de Etnografie şi Folclor din Voivodina.

Jelena Stanojev s-a născut la 1.  octombrie 1984 la Zrenianin. A terminat şcoala elemen-
tară şi medie de muzică şi liceul la Zrenianin. Şi-a luat licenţa la Departamentul de Litera-
tură Comparată din cadrul Facultăţii de Filosofie din Novi Sad. Este înscrisă la doctorat la 
Departamentul de limba şi literatura sârbă. A publicat articole în periodice. Face parte 
din antologia Neven. Este membru juriului de specialitate în cadrul Festivalului internaţi-
onal de poezie în organizarea Comunităţii Scriitorilor din Voivodina

Julie Pichavant est comédienne, metteur en scène, elle fonde sa compagnie ZART en 
2008 : « je ne suis pas Blanche Neige », « Syndrome marilyn », « RIP, rest in peace. » Elle se 
forme et travaille avec le Théâtre 2 l’Acte, Michel Mathieu, Marie José Ereseo Théâtre 
sans Frontiére, Kdanse Jean Marc Matos et Anne Holtz, Théâtre au Présent, Lydie Parisse. 
Elle collabore avec Guillaume Bautista sur de nombreux projets alliant vidéo et installa-
tion plastiques : « La mariée », « L’homme bon », « Interdit de stationner », elle participe à 
des performances concerts avec ADN crystal et Dr Strange. Syndrome Marilyn est son 
premier monologue porté à la scène. Elle enseigne le théâtre aux étudiants de l’univer-
sité de Toulouse le Mirail, et de l’institut d’études politiques de Toulouse.

Luiza Caraivan, lector de limba engleza la Universitatea ”Dimitrie Cantemir” din Timişo-
ara. Doctorand în filologie cu o teză despre literatura Africii de Sud, post-colonialism şi 
alteritate. Autoare a volumului Limba engleză: A Course in Business English (2003) şi co-
autoare a volumului First Steps in Business English (Editura Eurostampa, Timişoara, 2009).

Marcel Drăgan Sa născul la data de 9 august 1963 la Coştei unde a tgermint şcoala gene-
rală iar Liceul la Vârşeţ.Absolvent al Facultăţii de drept din Novi Sad unde şi-a luat masterul 
din domeniul protecţiei minorităţilor naţionale.A fost jurnalist la televiziunea Novi Sad In 
prezent este secretarul Consiliului naţional român  din Serbia cu sediul la Novi Sad.
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Marco Lucchesi, născut la Rio de Janeiro în 1963. Scriitor, eseist şi traducător din limba 
braziliană. Profesor la Universitatea Federală din Rio De Janeiro. Este distins cu numeroase 
premii iar cel mai mare este Premiul Jabuti (cel mai mare premiu pentru literatură în Brazi-
lia).  A făcut studii de limba italiană. Este membrul Clubului Pen, a Societăţii Brasiliene de 
Geografie, al Societăţii de Studii Clasice, al Societăţii de Literatură Comparată şi al Acade-
miei  de Artă Fluminense. Este colaborator la „Journal de Brasil”, „O Globo”, „Folha de Sao 
Pulo”. Este redactor al unei antologii de poezie rusă. A tradus pe Umberto Eco, Rilke, Trakl, 
Foscolo. Poeziile lui sunt traduse în germană, spaniolă, persană şi română. A publicat volu-
mele Sphera (2003), Poemas Reunidos (Finalist -Prêmiul Jabuti 2002), A sombra do Amado: 
poemas de Rûmî (Prêmiul Jabuti 2001) şi Bizâncio (Finalist – Premiul Jabuti 1999).

Marina Puia-Bădescu (născută în 1961) este profesor titular la Departamentul de Limba 
şi Literatura Română de la Facultatea de Filosofie, Universitatea din Novi Sad (Voivodina, 
Serbia). Cărţi de studii şi abordări critice: 2 cărţi şi diverse texte, articole, traduceri în 
limba română şi sârbă (36). Contribuie la multe reviste, promovând literatura şi cultura 
română în afara României. A fost membru al echipei de cercetare de studii româneşti şi 
Reforme (Bologna), de la Facultatea de Filozofie din Novi Sad. Este membru al multor 
colegii editoriale, asociaţii culturale, colaborează cu diferite instituţii de istorie şi teorie 
literară, şi de comunicare socială. 

Mihai Cimpoi (n. 3 septembrie 1942, Larga, Briceni, Republica Moldova), academician român, 
reputat critic, eminescolog, istoric literar, redactor literar și eseist basarabean. 1960 - 1965 - 
Studii filologice la Universitatea de Stat din Moldova. Redactor la revista Nistru; Consultant la 
Uniunea Scriitorilor; Redactor la Editurile „Cartea Moldovenească” și „Literatura Artistică”; Sec-
retar literar la Teatrul Național și la Teatrul Poetic „Alexei Mateevici”; În 1974, este acuzat de 
naționalism într-un raport al primului secretar al C.C. al P.C.M.; În 1987 este ales, în mod de-
mocratic și contrar recomandărilor din partea C.C. al P.C.M., în funcția de secretar al Comitetu-
lui de conducere al Uniunii Scriitorilor, iar in 1991 devine președinte al Uniunii Scriitorilor din 
Moldova; Coordonează direcția de literatură română modernă a Institutului de Literatură și 
Folclor din Chişinău; Neobosită activitate (îndeosebi privind opera lui Mihai Eminescu, Lucian 
Blaga, Tudor Arghezi, Ion Barbu, George Bacovia, și Nichita Stănescu, Marin Preda, Grigore 
Vieru, Ion Druță, Dumitru Matcovschi) de alcătuitor, redactor, coordonator, colaborator, ela-
borator; Din septembrie 1991 până în octombrie 2010, a fost președinte al Uniunii Scriitorilor 
din Republica Moldova; Membru al Consiliului Uniunii Scriitorilor din România.

Mihai Rusu s-a născut pe 14 noiembrie 1984 la Deva. Licenţiat al Facultăţii de Istorie şi 
Filosofie a Universităţii Babeş-Bolyai din Cluj-Napoca, specializarea Filosofie, este în pre-
zent doctorand al Facultăţii de Studii Europene a aceleiaşi universităţi, lucrând la o teză 
despre semnificaţia filosofică a noţiunilor modale. A beneficiat de mobilităţi de studiu la 
Lyon şi München şi a participat la conferinţe internaţionale în Franţa şi Polonia.

Monica Buia s-a născut la Belgrad pe data de 01.10.1986. Și-a luat diploma la Facultatea de 
Filozofie, Departamentul de Limba și Literatura Română din Novi Sad. Este colaboratoare la 
postul de Radio Novi Sad – redacția în limba română. Până în prezent a scris articole pentru 
revistele Europa Info și Tinerețea. Masterand la universitatea la Novi Sad, studii de gen.

Nevena Knezević S-a născut la 20 august 1977 la Vârşeţ unde termină Liceul iar la Novi 
Sad Academia de arte plastice şi masterul din metodica culturii artelor plastice.A publi-
cat mai multe lucrări din domeniu.

Nicolas Trifon est un écrivain et éditeur né en 1949 à Bucarest. Il vit en France depuis 1977 
et est titulaire d’une thèse de doctorat en linguistique (Paris, EHESS, 1983) intitulée Des 
blagues : masses parlantes et rhétorique marxiste-léniniste de pouvoir, qui a donné lieu à plu-
sieurs publications en revues (Change International, Babylone, International Journal of Ru-
manian Studies…). Directeur de publication de Iztok : revue libertaire sur les pays de l’Est [1] 
entre 1983 et 1991, il est l’auteur notamment de : Marx à l’Est (1984)  ; La Moldavie ex-so-
viétique : histoire et enjeux actuels, suivi de Notes sur les Aroumains en Grèce, Macédoine et 
Albanie (1993, avec Matei Cazacu) ;Les Aroumains, un peuple qui s’en va (2005). Trad. en serbe 
par Lila Cona sous le titre Cincari, narod koji nestaje (Beograd, 2010) ; La République de Mol-
davie, un Etat en quête de nation (2010, avec Matei Cazacu). Depuis 2005, Nicolas Trifon col-
labore également avec le portail francophone d’information Le Courrier des Balkans.

Octavia Nedelcu (n. 21 09.1957), prof. dr. la Universitatea din Bucureşti, Facultatatea de 
Limbi şi Literaturi Străine, Departamentul de Filologie rusă şi Filologie slavă. Absolventă 
a F.L.L.S., specializarea sârbocroată-franceză (1976-1980). Redactor de limba sârbă la edi-
tura minorităţilor naţionale din România, ”Kriterion” 1984-1991. Susţine teza de doctorat 
în domeniul lingvistică şi filologie sud-slavă ”Tradiţie şi inovaţie în opera lui Miloš Crnjan-
ski” în 1999 publicată la E.U.B., 2000. Ghid de conversaţie român-sârb, Ed. Niculescu, 
2003, Bucureşti, Istoria literaturii sârbe. Realismul. E.U.B., Colecţia Limbi, culturi, identi-
tăţi, 2008, Ipostaze (post)moderniste în literaturile sârbă şi croată, studii literare, E.U.B., 
2009, Mihai Eminescu. Opere alese/Михај Еминеску. Изабрана дела, 150 de ani de la 
naşterea poetului, (ediţie bilingvă, româno-sârbă), ed. Elion, 2000, Bucureşti, Dušan Va-
siljev. Izabrane pesme/ Dušan Vasiljev. Opere alese, prefaţă, îngrijire, selecţie, 100 de ani 
de la naşterea poetului, ed. U. D. S. R., 2000, Timişoara, Antologie de poezie slavă premo-
dernă (sec. IX-XVIII), E.U.B, 2003, Bucureşti, Nu e zână mai frumoasă, antologie de poezie 
veche slavă, traducere, ed. Paideia, 2007, Bucureşti, 2008. din 2007, membru al Uniunii 
Scriitorilor din România, Secţiunea Traducători. 

Oliviu Felecan (n. 1974, Baia Mare) este licenţiat al secţiei Limbi clasice de la Facultatea de 
Litere, Filozofie şi Istorie din cadrul Universităţii de Vest din Timişoara, unde a obţinut şi ti-
tlul de Doctor în filologie (2004), cu distincţia „magna cum laude”, la prof. G. I. Tohăneanu. 
Din 1997 activează la Universitatea de Nord din Baia Mare, unde, în prezent, este conf. dr. la 
Catedra de limba şi literatura română, din cadrul Facultăţii de litere. A publicat şase cărţi: 
Noţiunea „muncă” – o perspectivă sociolingvistică în diacronie, Cluj-Napoca, Editura Dacia, 
Editura Mega, 2004, 296 p.; Limba latină. Gramatică şi texte (coautor), Cluj-Napoca, Editura 
Mega, 2007, 351 p.; Dicta memorabilia. Dicţionar uzual adnotat de sigle, expresii, maxime şi 
citate latine (coautor), Bucureşti, Editura Vox, 2007, 127 p.; Limba latină. Gramatică şi texte, 
Ediţia a II-a revăzută şi adăugită (coautor), Cluj-Napoca, Editura Mega, 2008, 355 p.; Limba 
română în context european, Cluj-Napoca, Editura Mega, 2009, 330 p.; Onomasticon. Studii 
despre nume şi numire I (coordonator), Cluj-Napoca, Editura Mega, 2010, 333 p. 

Pavel Gătăianţu s-a născut în Sân Mihai, Voivodina, Serbia, la 15 decembrie l957. Absol-
vent al Facultăţii de Știinţe Politice din Belgrad. Poet, prozator, artist multimedia, jurna-
list. A publicat zece cărţi de poezie, două cărţi de proză, mai multe antologii de autor, și 
a fost tradus în mai multe limbi. Se ocupă cu publicistica și art performance. A fondat 
revistele culturale „Foaia Sân-Mihaiului” (1993), „Cuvântul românesc” (1991), „Kultur-
brucke” (1999), „Caiete Pavel Gătăianţu” (2005). Liber cugetător.

Petru Cârdu (n. 25 septembrie 1952, Barite, Serbia –m. 30 aprilie 2011) a fost un remarcabil poet 
şi traducător. Şcoala, începută în satul natal, e continuată la Vîrşeţ. Studiile superioare le face la 
Belgrad (filologie) şi la Bucureşti (istoria şi teoria artei). După absolvire (1977), este redactor, apoi 
preşedinte (din 1988) al Comunei literare Vârşeţ, membru în redacţia revistei „Lumina” (1974-
1981) şi (din 1984) redactor corespondent pentru Vârşeţ al Postului de Radio Novi Sad. Colabo-
rează la numeroase reviste literare din România şi din Iugoslavia. A primit Premiul Festivalului 
iugoslav de poezie (Titograd, 1980), al Societăţii Scriitorilor din Voivodina (1995) etc. Debutează 
precoce, cu poezii în ziarul „Libertatea” (1968), şi editorial, cu volumul Menire în doi (1970). A fost 
directorul Teatrului din Vîrșeț. A tradus numeroase volume din română în limba sîrbă din ope-
rele unor autor precum Lucian Blaga, Emil Cioran, Mircea Eliade, Nichita Stănescu, Ştefan Aug. 
Doinaş, Ion Caraion, Ana Blandiana şi Paul Celan. Opera: Menire în doi, Pancevo, 1970; Aducăto-
rul ochiului, Pancevo, 1974; Pronume-Zamenice, Vârşeţ-Pancevo, 1981; Căpşuna în capcană, 
Novi Sad, 1988; În biserica Troia, Pancevo, 1992; Şcoala exilului, Craiova, 1998

Ranko Jakovljević (1959), jurist, lucrează în Administraţia vamală a Serbiei. Este intere-
sat de istoriografie şi istoria ţării şi de drept. Efectuează cercetări în legătură cu aspecte-
le istorice, sociologice şi juridice ale relaţiilor sociale în regiunea Serbiei de răsărit. A pu-
blicat zece cărţi şi un număr mare de lucrări ştiinţifice. Lucrează şi trăieşte la Cladovo.

Rodica Teodora Biriş, absolventă a Universităţii de Vest din Timişoara, Facultatea de Litere, 
Filosofie şi Istorie, specializarea Limba şi Literatura Germană - Limba şi Literatura Română. 
Din 1996-2000 este profesor de Limba şi Literatura Germană la Liceul German ”Adam Müller 
Guttenbrunn” din Arad; 2000 până în prezent cadru didactic la Universitatea de Vest ”Vasile 
Goldiş” Arad, parcurgând toate etapele: preparator, asistent, lector, conferenţiar; în 2005 Di-
rector al Centrului de Studii Germanice ”Friedrich Schiller” unde predau limba germană; 
2007 Doctor în Filologie;  2010 conferenţiar universitar doctor la Universitatea de Vest ”Vasile 
Goldiş” Arad,  Activitate ştinţifică: 6 cărţi peste 40 de artcole publicate în ţară şi străinătate 

Milancovici Speranţa Sofia (n. 1980, Arad).; 2003-2005 - masterat în cadrul Universităţii 
de Vest din Timişoara, Facultatea de Litere, Istorie şi Teologie, specializarea Literatură şi 
Mentalităţi; 2005: traducător autorizat de către Ministerul Justiţiei, română-franceză, 
franceză-română, română-engleză, engleză-română;  2004-2008: doctorand în cadrul 
Institutului de Istorie şi Teorie Literară »G. Călinescu«, Academia Română, Bucureşti; 
2007-2008: curs şi Atestat de Competenţă Lingvistică Europeană, limba franceză, Fede-
raţia Europeană a Şcolilor (FEDUCA), Geneva, Elveţia; 2007-2008: curs şi Diplomă Europe-
ană de Studii Superioare în Comunicare, Federaţia Europeană a Şcolilor (FEDUCA), Gene-
va, Elveţia; 2008: doctor în filologie, Institutul de Istorie şi Teorie Literară »G. Călinescu«, 
Academia Română, Bucureşti; Din 2008 până în prezent: lector universitar dr. în cadrul 
Facultăţii de Ştiinţe Umaniste, Politice şi Administrative a Universităţii de Vest »Vasile 
Goldiş« din Arad, cercetător în cadrul Academiei Române, filiala Timişoara şi asistent de-
partament FEDE (Federaţia Europeană a Şcolilor) - responsabil relaţii internaţionale

Virginia Popović este doctorand la Departamentul de Românistică din Novi Sad. Li-
cenţiată în limba şi literatura română (1999), titlul de magistru în ştiinţele literaturii în 
2009. Asistent la Universitatea din Novi Sad, Facultatea de Filosofie, Departamentul de 
Românistică. A publicat diverse articole din limbă, literatură, folclor, etnologie, antropo-
logie şi a participat la numeroase simpozioane ştiinţifice organizate în Serbia şi România. 
Este membru al Societăţii de Lingvistică Aplicată din Serbia, al Societăţii de Limba Ro-
mână din Voivodina, colaborator al Institutului de Etnografie şi Folclor din Voivodina şi 
unul dintre fondatorii Fondului Europa din Novi Sad. A publicat monografia Pavel Gătăi-
anţu. Contribuţii la monografie, Editura Ined Co, Novi Sad, 2004. Este membru de redacţie 
al revistelor „Europa”, revistă de ştiinţă şi artă în tranziţie (apare la Novi Sad), Lumina, Allo-
quor- Studia Humanitatis Iassyensia, revistă academică internaţională de studii umaniste 
din Iaşi, al revistei de limbă şi literatură Zbornik za jezik i književnost, care apare la Faculta-
tea de Filosofie din Novi Sad, Lumina, care apare la Pančevo. Face parte din consiliul şti-
inţific al revistei de filosofie şi cultură, Irregular F din Cluj-Napoca. Laureata premiului li-
terar anual „Ioan Slavici” (pentru anul 2011) „Vasile Goldiş” din Arad.

Vladimir Barović was born on 17th March 1978 in Novi Sad. He graduated in 2004 at  The 
Faculty of Philosophy in Novi Sad, Department of History. He got his Master’s degree in 2007 
at The Faculty of Philosophy in Novi Sad, Department of History (Department of History of 
Yugoslavia) and the title of his thesis was ”The influence of National Socialist ideology and 
the importance of media on political developments in Vojvodina Germans between the two 
wars.” In 1998 he started working as a journalist on city radio ”021”. He studied at Novi Sad 
School of Journalism during 1999-2000. From 2003 to 2007 he worked as a journalist for Ra-
dio Television of Vojvodina, where he worked for the news program, but was also engaged 
in projects that included the documentary form. During this period he covered many crisis 
stories which include the civic gatherings in Budapest and floods on the Danube and Tisza in 
2006. In 2006/2007 accademic year he started working as a professional associate at the 
University of Novi Sad, Department of Media Studies teaching Desk and the editorial office. 
He was elected an Assistant in October 2007. He is a member of New York Historical Society 
”in status” Educator Membership. Fellow and editor of several professional, educational and 
scientific journals dealing with media and communications. He received his Ph.D. i July 2010 
at the Faculty of Political Sciences on ”Reporting the crisis and ethics of journalism.” 

Vladislava Gordić Petković is Full Professor of English and American Literature at the Uni-
versity of Novi Sad, Serbia. She has written widely on the contemporary fiction, women’s 
writing, Shakespearean tragedy, literary  theory, media and techology, and has published 
nine books so far: the book-length studies on the contemporary short story, The Syntax of 
Silence (1995) and Hemingway (2000), the collections of scholarly articles  Correspondence: 
The Currents and Characters of Postmodern Fiction (2000), On the Female Continent (2007) 
and Mysticism and Mechanisms (2010).  Vladislava writes on literature and technology in her 
books Virtual Literature (2004) and Virtual Literature 2: Literature, Technology, Ideology 
(2007). Her books of short essays The Literature and the Quotidian (2007) and Formatting 
(2009) collect newspaper articles on the variety of writers across ages and cultures.
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